
Les convoyeurs Genard Denisty 

RAPPORT D'IN!CHAR. 

La dir ction de a tel iers GENARD D~ISTY 
à Châl·e lin au avait organisé à la fin du moi de 
décembre 1950 un e expo ition d matéri 1 minier 
con truit dans ses a teli ers. 

Vu l'intérêt du ujet et Fidèle à l'un Je es 
object if . lnichar a juoé opportun d signaler 1 
réali ations le plus marquantes. spécialement dan 
l t- domaine .de convoy ur à courro ie. 

Pour atisfaire aux condition nouvel! s d'exploi -
1·ation. la technique des convoyeurs à counoie a 
Fortem ent évolué c derni ères année . La puis­
sance de moteurs . la vites e. la largeur et l'épais-
eur des bandes. la ré istance des joint· . les organes 

de tran mi ion. les dispo il ifs d e prote tion. l'auto­
malicilé des commande ont aulanl d prohlème 
qui onl Fail l'objet de re her he fructueu 

Comme lp · onvoyeur_ à ourroi assur nt main­
tenant le lransport d gro débit hor ire à gra ndP 
distanc . la régularité de marche doil être au · i 
parfaite que pos ible pour évil·er les perturbation 
da n la production. 

Il faut également diminuer le · dépen e à la 
tonne kilométriqu et dan ce but on cherch à 
proté~ r et à prolon ger la vi e d e bandes aout ­
choutées qui con tiluent le fa teur le plus impor­
tant dan le prix de rev ient. 

On r ma rquait à l'expo ition une gamm ~ ITès 
complète d e onvoyeurs pour galeri et pour tailles. 
depui la p l·it in ·lalla tion de 5 à 10 m ètr de 
longueur pour ourte t·aill . ju qu'au convoy ur 
d 700 à 1.000 mèlTe pour collect ur principal. Le 
in stall>1lion court s ont équipé de moteur d 
6 ou de 15 CV: la têt motric n·a qu'un tambour 
moteur recouvert d f erodo. 

Dans le onvoyeur de taill e à brin upérieur 
nort ur. on réduit r n ombr m nt n constn.ii ant 
de ai son de 1 à '20 centimètre de hauteur 

t de ba ltt>rie de roult>aux n aug t de petit dia ­
mrlre. 

L e. olle I ur à grand débil horaire sont équipé 
de moteurs d 40 t> I d 60 CV. la courroie a L m 
dP larg ur et es t anim • d·une vites e d 1.50 in/s c. 

Tou les roulea ux ordinaire de batteries por­
teu es n au!!et onl· la même largeur pour les rendre 
interchani;!eable . C ependant l'inclinaison de. rou ­
leaux latéraux. varie ·uivant l'utilisa tion du tran • 
porteur. 

On adopl·e (l'énéral ement : 

17° en taill e. 

'2'.2° en galerie. 

30" dans les installat'ions à urand débit. 

L e têtes motrices son t démontables en pièces 
a, em n t tran porlable : on ap révu une cou tr:uc­
tion qui pennet Ir remplacement des tambours 
moteur et des roui menl·s san néces iter le d<:\mon ­
tage complet d e la tête motrice. 

Fi~. 1 - Ba ll crics de ro11lc.,u.~. 

1 n Monluri, ph•ola nie. 

1 b '!onlure à roui 1U."- omorlisscurs en !inalex. 

1 c ~ lonlurc avec rouleau>.. nmorti :-.scurs à rc,,é~ 

tement en caoutchouc; Le rou leau centra l est 

déca lé. 

n 

b 
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Parmi I s di positi.fs des tinés à améliorer le 
ondilio11 d mar li d s convoyeurs, il y li u d 

ci ter ; 

A. Les dispositifs de centrage de la bande. 
1) Les montures pivotante à entrage automa­

tique. 

C • sont· d batterie montée sur 
un pivol nlral el r po anl ur un buté à billes 
bi n protégée onlTe I pous ièr s (fig. 10). 

i la ourroie se déplace latéral m nt. l ' nsembl 
d la ball'eri e pi ote e l recentr 
la bande. 

Ces batteri s onl di 
ell e as urenl un bon 
en de mar h . 

posée_ lou 1 10 à 12 m; 

en trage quel que -oit le 

2) l îsposilif de réglage des rouleaux in/érieurs . 

c brin de retour si moio sujet aLLx d 'place-
ments latéraux qu le brin port ur qui t soumi 
aux in.Uuences des l1arg excentrées. li est cepen­
dant bon de pr ' oir un nlragc du brin inférieur 
pour remédier au.- déviation accidentelles (galerie 
non parl'aitem nt recliligne ou inf raslructure déviée 
par les pre ion de t nains). 

1 ans ce but. on pré oit un regard pour oh er­
er la bande ous le apot de protection et le up­

port de roulea ux omport plu ieurs logements pour 
régi r leur position. 

Pour éviler le pert s, le axes de roui aux ont 
ma intenus par deux biell elt excentré . 

8. - Les dispositifs de protection de la courroie. 
1) 1onLures porteuses en auget à rouleau central 

décalé. 

tte di po ilion de roui au, évite le oupur s 
lon gitudina le de la courroie suivant le r ux for-
mé par I rouleau c nlral t I s rouleaux incliné 
(rig. 1c). 

Pour supprimer t·out porte-à-faux de la ourroie 
il est bon de prévoir un r couvrement de trois rou­
i aux l'un p,u rapport à l'autre. 

Pour réalis r un bon c ntrage, le rouleau mé­
dian est dé a lé en amont ui a nt le ~ n du trans­
port; on ne p ul donc ulilis r le onvo eur que 
da ns un s n . 

b) tL"< point de hut , on peul utiliser d s amor-
t-i urs p lus rfi ac s •n or . L es roulea ux sont 
a lor co11-lilué de di qu s n aoul houe de 
qualité appropriée, 'parés par d rondel]· 
en a ier c l assujetti par errag ur tub d 'a ier 
r nfc:> nnanl ll"s moyeux. roui men ls et n e aires 
d 'ïan h ï t ' (fig . 1c). 

Le rondel[ · mont ' s sur le rouleaux la té­
raux ni di posées par groupe d différents 
diamëtr -. Pour obtenir une p lu grande défor­
malio11 d di ·que en aout hou t l'a\·ori er 
le centrage des gro mor caLL'<:, les loi on s sont 
étagée 1 1, diamètre d s rondelles d iminue 
ver l' axe du convo ur. 

Dans le rouleau centra l. toutes IPs cloisons 
ont I m ·me diamètre. 

C. - La lubrification des rouleaux. 
Il existe à l'heur actuelle deux tendances dans 

la lubrification de rouleaux de transporteurs à 
ou.rroie : 

a) le rouleau aulograisseur à l'huile ne néce ite 
u un grai ag au fond; !'hui.le t en.lerméc 
u montage dan un boite étan h -. La vitesse 

de rotation des roui aLL'<: étant relativemen.t 
r aib le, la onsommalion d ' huil e est trè réduite; 

b) le rouleau à la. graisse. 

Dan l pratique courante, on tend à n e 
plus gr isser pendant le service. Quand le rou­
leau revient à l'atel ier après un an de service 
il s t d 'monté, nettoyé et à nouveau graissé. 

Les d ux y tèmes ont des avantage et des 
in onvénienls. Pour empê her le vol de rou­
i m nts à bille , on a prévu une s rrure à ressort 
qui n p ut être ouv rte qu'a l'atelier, à l'aïd 
d'un outi l -pécial. 

D. - La station de réserve et de tension. 
Dans le longs transport urs in tallés en galerie. 

on p la e acluell ment un tation de tension ave 
boucle de ré erv de ourroie qui comporte une 
longueur dé loppée d ~o à 50 mètres (fi(l. 2). 

L brin in[érieur pa ur un rouleau mobile 
1 orlé par un hariol gl is ·anl ur I b1:l.ti. Le chariot 
est atla hé à d ux haine an fin a tionnèc par 

Fig. 2 . - 1,émn J e ln slnl iou ..le réserve d clc ft,nslon. 

'l) Les mo11lure à roulecwx amortisseurs : 

a) li es sont f Ormées de Ira is rouleaux ordi­
naires en a ' ier, garn i d'une ' pai seur cl •~ 
«. linalC'.~ ». mal·ièrc lrè· solide et très rési tante 
(fig. 1b). 

On dispo ·e un série d e e monture - sou 
le brin porteur au. poinl · de chargement e t de 
1 ransbordemenl des produits . 

li y a un ens de marche impos ~ pour le" 
rouleaux j:!nrnis cl e revêt 'm ni. 

un treuil e t une vis sans r;n. Cette laçon de pro­
édcr olTr plu ieurs avanlagf's: 

, ) on réduit- le nombre dP joints en a llongean t la 
ba nde p ' riodiqu m >nl d'un long m élTag •; 

2 on peul fa il emenl reprendr l'allongement per­
man ni ans couper ou enlever de morceaux; 

3) on peul vul ' an iser tous I joints; 

4) on peul ai m ni régler L contrôl r la tension . 
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Quand on peul en oulre adapter un di posilif 
de tension automalique par contrepoids, on obtient 
une grande souplesse de fonctionnement grâce à la 
repri~ instantan' d l'allongem nt élastique. 

E. - Les dispositifs d'arrêt 
pour le transport en galeries inclinées. 

a) dans les rampes. 

li faul empê h r le r ul de la bande lors d'un 
arrêt du onvoycur. e t effet, quand l'angle 
moy 'n d , pente dépasse 0 , le con tructeur prévoit 
un rrein à ro het et clïqu t ilen ieux qui immo­
bilis la bande d è l'arrêt du moteur ( voir fig . 3). 

Fii:. · . •- 1't.'t 111olrlc<; J,, 0 V. - croupl r 111rnl l"•cl tt,11lic1w· 

l'I tlispo,itif d r l,.,in il rorlorl. 

b) dans les voies descendantes. 

Quand le convoyeur est équipé d'un moteur élec­
triqu , la bande en mouvement continue à être 
entraînée par a propre charg même lors d'tm 
arrêt du mot ur. 

L con tru teur équipe la tête motrice d'un hein 
à bande à command électro-magnélique automa­
tique. qui fonctionn en cas de coupure du courant 
d"alimentation du moteur. Il 'ouvre automatique­
ment quand on met le mot ur en marche. 

F. - La station de cuvette. 

Pour franchir un fond de uvett avec un con­
voyeur à courroie. il faut aménager la courbure de 
lit gal rie. inon I brin upéri ur a tendance à s 
oui ver et à flott r au-d us des rouleaux: sup­

port.. 

La station d cu tte pare à cet inconvénient: 
elle cré un point d lran bordem nt, une ' pèce 
d oupure dan la band 11 fai ant d 'crirc une 
bou I au brin port ur (rig. 40.). 

Le se ond rouleau de la talion ([ig. 4h) e I à 
clair -voie pour ' vit r on ncra sem nt par I s 
fines; c'est en effet la face upérieure du brin qui 
entr e n onta t av lui. Grâc à cette construc• 
tion ajourée, les fines tombent sur la courroie et 
ont immédiatement entraînées hors Je la station. 

Fig. 4t1 . - talion de cuvelle . 

Pour réali er le hangement voulu d'inclinai on 
de la courroie, il uffit d'orient r la chaise ·mobile 
dispo ée à l'a ant de la talion et bien visible sur 
la figure 40.. C tte cha ise orientable comport un 
batt rie de rouleaux: upérieurs et un rouleau inf é­
rieur; e ll e esl· ·d1émati. ée . ur la figurf' 4b par un 
.eul rouf Pau. 

Fig. 4(,. - 1,énin d,, I" slalion de cuvette. 

O. - Le nettoyage de la courroie. 

Quand le convoyeur tran porte du charbon hu­
mide. il faut nettoyer la face portante de la cour­
roie. ans cette précaution. les fines collent sur 
un de tambours moteur et sur le rouleaux sup­
ports du brin de retour; des efforts e~ce sifs du à 
l 'augmentation du diamètre du tambour détério­
rent la courroie. 

Les racloirs en caoutchouc sont vite uses; le 
constructeur préconise l'emploi d'une bros c rota­
tive équipée de racloirs en linatex qui, paraît-il. 
ré i tent bien à l'usur urtout quand le produit est 
mouillé. 

H. - Les accouplements. 

t) Accouplement < Péri{lex >. 

Cet accouplement est approprié à tous les do­
maines de la transmission de puissance (fig. 5). 

L'organe principal est une bande en caoutchouc 
naturel très élastique avec âme en textile. La sec­
tion de celte bande a la forme d'un arc dont le 
bords sont pressés contre les flasques des deux 
partie de l'accouplement, par deux bagues de 
pression. 
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Fi~. ~- - ccouplc111 r nt • Périflt,, >. 

La grande éla - ti ité de la bande de caoutchou 
· vite. lor du montage, le r · glage trè pré is des 
machine à ac oupl · r. u cours d cliver essa"i . 
on a remarqué qu'un déca lage de 4 mm ra diale­
ment et de 4" axia lemPnt ne nuit p:i~ flll bon 
roncl'ionnem enl-. 

2) Accouplement ftydrauliqu.e ( 1) . 
C'c t l'accoupl ment généralement employë pour 

les convoyeur d grande puissance. li adoucit le 
démarrage et évit I choc . 11 p ermet le déma rrage 
direct avec moteur e n court circuit. Il faut 15 liLTe 
<l 'huile dans l'accouplement pour développ •r une 
puis an c d e 60 CV. II oûte environ 10 foi plu 

her qu e l'a couplcrnent· P ' rifl ex. 

1. - La poulie retour motrice. 
!::lie s'ernploi · principal e ment ave les convoyeurs 

J e taille à brin inférieur porteur, pour tendre le 
brin de re tour cl fa ilite r le démarruge. L' accou­
pl ement es l à rou · libre; on p ut débraye r le mo -

F i~ . 6 . - Pou li e- retour motrice nvcc garnilur,o en fc roJo. 

(1) Voir n cc suje t lni har Buhec n° 10. - c Ahalogc I char­

gement mécn niqu s - Le cmwoy ur à mdclles b lindé - A r.cou­

plcmcnt hydrnuliqu >. 

leur à volonté. L tambour de 350 mm J e di a mètre 
c t re ou ert de forodo. a vitesse du moteur d 
t '2 V si de I o % supé rieure à celle du moteur 
d'entraînement d e la bande (fig. 6). 

Nouveautés. 

1) Le uC1riC1leur d'angle. 

Cc nouveau di po itif brevet·é p rm • .t d com­
mander ave un seul mot ur plusieurs convoy ur 
t'll série , fui ant nt·r ux des anglP variable 
(fig. 7). 

Fi~. i . - Variulcur cl'nngl{• . 

La lransmission de rnouvement d'un convoyeur 
à f'aut·re se f ail par des chaînes e t par une boîte 
d'engrenages int rmédiaire , di po ée dan la sta­
tion . On pe ut uivre le hangem ent d' allure du 
gi em nt en reusant une d tronçons 
rf: tilignes. 

Dans un gi sement grisoulcux. un seul moteur 
puissa nt· plac~ dan le couran t d'air principa l p ut 
a lionn r plusieurs convoyeurs disposés sur un 
pa r ours bri sé . 

2.) Le convo)'eur à cl.eux brins porLettrs. 

La figure montr • un type d ' ïnf raslru lure sur-
haus é qui perm •l l'utili a lion simultanée des deux 
brin pour le lran porl d produil dans les d ux 

Fig. 8. - onvoy ur à 2 hrins porteurs. 
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sens. Dan ce cas. 1 brin d retour e t au i 
·quipé d batteries de rouleaux: porteur en auget. 

L cadre supérieur d I'infrastruclur e t !)révu 
rour permeltre la circulation d 'un chariot de ser• 
ice, destiné au tran port des piè es lourdes. 

Les ate liers Gcm1rd ·nisly ont mi au point un 
y tème d'a nvi m nl ék· trique Je onvoyerrr 

a - 1rroil.'. pt-rm élla 1\I lu -ommande à rarlir d·un 
point uniqul' (pa r e T111pl · 1 poinl <l • décharge­
m ni du C'011vu c ur aval) c plu i urs ,n tallation 
placées en s ' rie. 

L y tèmc d'as rvi s m ,1t hcmatis · m· 
la fi ure 9. 

Il réalise automatiqu ment la mi en marche 
progre ' ive et ra!ionnell de l'in lallation eo par­
tant du premier convoy ur à l'avnl e t empêche toute 
r au se manœu re. 

a) Aucun convoyeur n peut démarrer i tous les 
convoyeur- situés en aval ne sonl pas en marche 
à leur vitesse normale: 

b) n glissement de la courroie ur les tambours 
moteur , une déviation latéral de la counoic, une 
surcharge du moteur, une pre ion sur l'un des 
interrupteur de secours placé le long du con­
voyeur, provoquent automatiquement l'arrêt de 
l'installation en déf aul el de toutes celles qui se 
trouvent en amont. On élimine ainsi les chances 
d 'ob truclfon el de dégradation du matériel et il 
n 'esl plus néce. aire d'avoir un machiniste à ·haque 
INe motrice. , 

Le fonctionnem ni du di posilif de sécurité e t 
basé ur r , mploi d'un interrupteur centrifuge 
actionné par un rouleau pla é ou la coarroie. Cet 
inl·errupt ur ne fcrm le cir uil· où il e l inséré que 
i la ourroie se dépla e à la vite· e normale. La 

préci ion d on fonctionn ment e t réglable; on 
peut facilement le fair dé !en b.er pour un ralen­
ti em nt de l ourroie corre pondant à 10 % de 
la vite s normal . 

Il coupe l'alimentation de la bobine du contac­
tt-ur di 'jondeur el arrêle le moleur quelle que soit 
la cause du ra lenHssement : glissement sur les tam­
bours. chut de tension, surcharge. etc ... 

Le contacteur de chaque moteUJ' dépend de deu: 
ircuit de commande, dénommés respecHvement 

circuit dt" démarrage et de maintien. 

La ommande à di tance s'opère par boutons 
poussoirs ~ marche » el « arrêt ». 

i l'on pousse ur le bouton t marche » du lTans­
porteur aval. on fem1e le circuit de démarrage et 
on fait enclench r le contacteur dn premier mo­
teur: la courroie aval démarre. Dès qu'elle a 
atteint a pleine vites e, l'interrupteur centrifuge C1 

ferme I circuit de maintien , ce qui est indiqué par 
l'allumag d'une lampe. 

On peut alors lâcher I boui.on m1. la bobine 
du conlacleur I reslant sous ten ion grâce au crr­
cuit de maintien. qai excite aussi le r lais r1, Il est 
dès lors possible de mettre le deu,,ième moteur en 
marche en appuyant sur m2. Ce bouton pourra. 
êlre lâché dès que le circu.H de maintien du second 
contaclem sera fenné par l'interrupl UT centri­
r uge C2• Le troisième mot ur pourra alors être mis 
t'n marche à son tour. 

Le circuit· de maintien de chaque contacteur sera 
donc coupé: 

a) par le ralenlissemenl de fa courroie, par l'inter­
médiaire de l'interrupteur centrifuge C, 

b) par un déplacement latéral de la courroie. grâce 
aux interrupteur l, 

) par un pous ée ur un des interrupteurs de 
ecours A, placés le long du convoyeur, 

d) par une pou sé ur 1 bouton d'arrêt Cl, au 
po Le d commande. 

e) par le déclenchement du contacteur du con­
voyeur itué immédiatement en aval, 
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r ) par un relais à sur oura1 l placé sur l"alimen­
lalion du mol ur (non indiqué sur le schéma). 

Toute le- proie lion énumeree ci-dessus sont 
a in i réalisée . Le déden hem nl d\m con tacteur 
arrêlc le mol 'llr amo nt el, d e pro hc en fXO Il(' , tous 
les convoyeur · s ilués en amont t la mise n 
mar he d'un onvoycur quel on 1ue est bloquée par 
le relai r i le on oycurs aval n'ont pas atteint 
leur itc se Je régime. 

On p ul ,tu i régler le - relais pour faire démarrer 
I<• · convoy ur - amont avc un relard déterminé 
pou anl aller ju qu'à t/4 d ' heure s i 'est néce -
·a ire. 

De - in lerrup leu rs p' ia u placés ou clef, per­
meltenl de courl -c ir uilN momenlanémenl 1-· dis ­
positil' d 'asse rvis.Pmcnl (' de sécurité pour le con ­
lrû le cl le r'glage de in ' Lallat ion. 

D'autres ·r hémas on l ' l · m i au poi t l. com-
porlanl la ·ommunde lo a le d e chaqu moteur 
ou l'a ·ervis e111enl d e p lu ieurs on oyeur econ-
daire . cl ' bil ant ur un même con O}•eur prin ipal. 

Le convoyeur blindé. 

Il esl de ronsl ruction si m pic r i fa c il e a d · monlcr. 
li ·c dé ompu:e en lémrnls de 1 m 50. L' bâli 
cons iste en deux corn ières ù bran he in ega le 
l'ormanl les paroi laléra les du ·onvoy0ur cl 1 

, l1 em in de i:ilissi>menl des haî ne du brin der tour 
tri~. ,o). 

.,. / Supporl pour cnbles 
' ig. IU. 

oup~ 

s li énmtiquc 

du corW,>)"Cur 

hl indë 

Gônnrd Dcmsly . 

Eli ont r ' unies par de ntreto i s oud 'es. 
lé-gèrement bombées v · r le ba pour assur r an 
ripai:(e fa ile du convoyli'ur. 

Le omparliment inf 'rieu ·s i f rm: par une tôle 
emboutie e n a ic r spé ial. qui se pose omme un 
couvercl e. ur laque lle g lis cnt les racldt s du brin 
supérieur. 

L " bord · upé rieurs du on voyeur ont con titué 
par deux rer plat \ -.mboîlant par des goujon 
oudés dans de éq uerres fixé ULLX ornières du 

bâti e l empri onnanl le tôl e de glis cm nt. li 
·ont assuje lli - par de pelile ca les lm versant ces 
goujon s. es haus li e c fixent fa ilem nt sur 
ces bord , a u nioy n de boulons traversant d e 
r 0 rs u SOLLdés sur les p la ls. On peul loi:icr d s câbl e 
à l'intérieur d e ces ha u cil 'S. 

L diff •rcnls é léments de co uloir emb lent 
avec d es boulon lai anl un jeu uffi 
don ner au onvoycur la ·ouple s née aire. Le 
logement de · boulon assure l'emboUcmenl des 
éléments successi fs . Les haîne marine· onl n 
a ier trai lé ·pécia lem ni. 

Cc onvo cur n ·es l pas de tiné à servir d · up­
port nu . ma hir. es d 'abnlage. e omparlimcnl 
i,-, érieu r e l facilemenl n ce s ible par soulèvemen t 
de - bord el de la tôle de i:( li s emenL 

Le cylindre pousseur. 

Il e t muni d 'un sys tème d e v rrouillage a_ulo­
maliqu d • re ul qui serre la lig mai qui n cm­
pê lie pa la progre -ion du con oyeur. Le fond 
du ylindre c I rixé au bâti pnr un pivot; la c:our c 
e ·t de L m 'lO. 

Fig, 1 1. - uc ~énémlc de l'Expo, ilion. 

O n remarque : 

n co,woyPm i, rn lcll c ordinnirc . 

n convoyeur blindé. 

Un convoyeur t.:ourroie ove s tRlio n de rêscrve. cl d Ic i: ion. 

Les refouleurs électriques et à air comprimé. 

a) Le re/ouleur électrique. 

La haine d i -tributri ce à ommand é lectrique est 
équipée d'un moteur de 7 CV; la fore o.u i:oc est 
de 1.'lOO kg. Le débit d e la haine esl d e 'l70 ber­
lin e à l'I, ur · pour une vite se de o, 15 m/sec et de 
360 berlin es pour une viles e de 0,20 m/sec. 

b) Le rc[oufew· à ciir comprimé. 

Le c le de mouvemenl du re foul ur, à savoir 
ln pous ée. l' arr~t cl le recul du toc, s'e ll'ec ll <' culn­
matiquenwnl c· n po ant le pied sur une pédale d 
manœuvre. 

Toul l(' ma léricl expo é lai ss l' impr s ion d'avoir 

élé so ign <'useme nl· é tudié e t paraît bien adaptr au · 
ex igen C d(' exp loita tion . be lge . e t rFort d'un 

con si ruclcur de no ire pays es t pari icu l ièrem n l 

lteureux, fruclueux " ' digne d'intérêt. l \ méril:c d · 
re tenir l' nllen lio n d lou " le cxploila nls belges . 




